
478 12 M A R S  1919

242
E 2200 Paris 1/1554

Le Ministre de Suisse à Paris, A.Dunant, 
à la Division des Affaires étrangères du Département politique

Copie d ’expédition
T  modifié n° 52 Paris, 12 mars 1919, 20 h

Pour Rhin: Dutasta vit Clemenceau qui se déclara d’accord nous entendre et 
propose à commission des voies navigables de convoquer la Suisse. Dans ces 
conditions, je ne fis pas démarches dont me charge votre télégramme No. 12 qui 
se croisa avec mon 39. Dutasta confirme que décision d’une commission n’a au­
cun caractère définitif mais constitue seulement une proposition au Conseil 
Suprême. Je lui ai insinué que nos délégués étaient prêts à partir au premier signe 
et il me répondit qu’il ne voyait aucun inconvénient à ce qu’ils viennent. Ministre 
Hollande télégraphie pour faire venir son commissaire général de navigation sur 
le Rhin, mais il ne fit toujours pas de démarches pour être entendu. J ’estime qu’il 
ne faut pas adjoindre une personnalité politique à votre délégation technique.
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Le Professeur W. E. Rappard, 
au Chef du Département politique, F. Calonder

R Paris, 12 mars 1919

Les deux jours qui viennent de s’écouler ont été pour moi très fertiles en con­
versation intéressantes et, j ’espère, profitables pour notre pays. Je prends la 
liberté de vous rendre compte des principales d’entre elles sous les deux titres 
suivants:

1° Société des Nations. J’ai passé hier matin une bonne demi-heure en tête à 
tête avec Lord Robert Cecil. J ’allais chez lui avec l’intention de demander un ren­
dez-vous; il a eu la grande amabilité de me recevoir presque tout de suite. Il a 
commencé par m’annoncer l’invitation lancée par le Colonel House, que la Léga­
tion a reçue l’après-midi même et dont vous avez depuis longtemps connais­
sance. Il m’a dit qu’elle avait été adressée à presque tous les neutres, sans m’indi­
quer les exceptions au sujet desquelles j ’ai jugé indiscret de lui poser une question.

Lorsque je lui demandai qu’elle serait le caractère de ces conférences, il me 
répondit qu’elles seraient tout à fait officieuses et aussi peu formelles que possible. 
Du côté des Alliés, il pensait qu’y assisteraient: le Président Wilson, le Colonel 
House, lui-même et probablement un délégué de la France et de l’Italie; il ne 
croyait pas que les petits Etats alliés y seraient représentés, sauf si la demande en 
était formulée avec insistance par eux ou par les neutres.
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